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Bicentenaire de la découverte des îles Shetland du Sud et du continent antarctique
Bicentenaire de la découverte des îles Shetland du Sud et du continent antarctique
Document de travail soumis par le Royaume-Uni
Résumé
Le Royaume-Uni s’attelle à promouvoir le bicentenaire de la première découverte enregistrée des îles Shetland du Sud et du continent antarctique. Cela a commencé par la célébration de la première observation connue des îles Shetland du Sud en février de cette année, et le point d’orgue arrivera en 2020 avec les activités prévues pour célébrer la découverte du continent antarctique. Le Royaume-Uni encourage les Parties à profiter des anniversaires historiques pour promouvoir l’Antarctique auprès d’un public plus large, en se concentrant particulièrement sur la nécessité de préserver l’environnement du continent et en encourageant à diversifier davantage la science antarctique. Le Royaume-Uni invite les Parties à partager leurs expériences sur le forum dédié à l’éducation et à la sensibilisation.
Contexte
1. Au début du 19e siècle, la possibilité qu’il puisse exister un grand continent austral fascinait les explorateurs et les marins depuis des siècles. L’illustre explorateur britannique, James Cook, avait presque découvert l’Antarctique au cours de son expédition de 1772-1775. Il a navigué jusqu’au parallèle 71°10’ S, dans l’un des seuls endroits de l’océan Austral à partir duquel la terre ne peut être vue. 
2. Il fallut encore quelque cinquante ans avant la première observation de tout territoire faisant partie de ce qui constitue aujourd’hui la zone du Traité sur l’Antarctique. La première observation a eu lieu le 19 février 1819 par le capitaine au long cours britannique William Smith à bord de son navire, le Williams. William Smith est parti de Buenos Aires, en Argentine, en direction de Valparaiso, au Chili et comme beaucoup d’autres avant et après lui, il a rencontré des vents contraires dans le passage de Drake. Contrairement à d’autres, William Smith a décidé de poursuivre vers le sud et l’ouest à une latitude plus haute que d’habitude. Résultat : lui et son équipage furent les premiers humains à avoir posé les yeux sur ce qui est aujourd’hui devenu les îles Shetland du Sud. 
3. L’emplacement exact demeure incertain, mais il s’agit probablement de la pointe Williams actuelle, sur l’île Livingston. Smith ne s’est pas éternisé dans ces eaux hostiles couvertes de glace, et a vite quitté les îles nouvellement découvertes.  Toutefois, après une tentative infructueuse d’y retourner au milieu de l’année, c’est au cours de ce voyage entamé en septembre qu’il a réussi à retrouver ces îles, et le 16 octobre, il a envoyé une petite embarcation sur la côte, probablement où se trouve le port Esther, sur l’île du Roi-George. 
4. L’année suivante, en 1820, fut indubitablement plus favorable dans l’histoire de l’Antarctique, puisque le continent lui-même fur observé à quelques jours d’intervalle par Fabian Gottlieb von Bellingshausen et Edward Bransfield (à bord du Williams dont William Smith était encore capitaine). C’est toutefois la découverte initiale des îles australes par Smith qui a suscité les expéditions suivantes. Les bateaux de chasse aux phoques ont débarqué sur ces îles avant la fin de 1819 et étaient les précurseurs de bien plus de cent voyages de chasse aux phoques dans les années 1820. 
5. L’accomplissement de William Smith est méconnu, mais important.  Sa découverte fut également une tragédie pour les animaux qui peuplaient l’île qu’il a découverte. En quelques années, les phoques des îles Shetland du Sud ont été chassés jusqu’à ce qu’à la quasi-extinction. Les premiers moments de l’histoire humaine dans la zone du Traité sur l’Antarctique ont été ceux de la dévastation de la biodiversité du continent. Ce n’est que 179 ans plus tard, au début de l’année 1991, que l’humanité a finalement décider de protéger et non exploiter la biodiversité de l’Antarctique, en signant le Protocole au Traité sur l’Antarctique relatif à la protection de l’environnement.
Activités
6. Puisque cette année marque le bicentenaire de la découverte de William Smith, le Royaume-Uni souhaite profiter de l’occasion pour susciter l’intérêt de la population pour l’Antarctique ainsi que pour promouvoir une meilleure inclusivité dans les politiques et la science antarctiques.  Tout au long de 2019 et jusqu’en 2020, le Royaume-Uni cherchera à mettre en lumière, à travers une série d’évènements et d’activités de sensibilisation du public et de participation scientifique, l’histoire de l’activité humaine en Antarctique et notre compréhension de ce continent, et à souligner les défis de demain ainsi que la nécessité constante de protéger ce continent.
7. De nombreuses activités ont été menées et/ou sont prévues afin de célébrer cet anniversaire :
· Le ministère des Affaires étrangères et du Commonwealth a parrainé un fonds pour encourager les groupes sous-représentés dans la science antarctique. Cela comprendra un programme de stages au sein de la British Antarctic Survey pour les personnes qui s’identifient comme appartenant à un groupe sous-représenté, en amont d’un atelier destiné à discuter de la meilleure manière, pour la communauté scientifique britannique dans son ensemble, d’attirer et de soutenir une plus grande diversité à l’avenir. Nous sommes ravis d’impliquer le SCAR dans ce processus ;
· Le Royaume-Uni travaille avec le WWF UK pour souligner la nécessité de redoubler nos efforts pour protéger l’Antarctique, notamment contre les impacts du changement climatique ; et
· Les articles relatifs à la découverte sont publiés dans une série de publications et de conférences sont planifiées dans des organisations telles que la Royal Geographical Society de Londres.
8. À l’approche de 2020 et du bicentenaire depuis la découverte du continent antarctique, le Royaume-Uni va renforcer ses activités de sensibilisation et pédagogiques. La UK Antarctic Heritage Trust coordonne des plans visant à permettre aux différents publics qui composent le Royaume-Uni de s’impliquer dans divers projets dans la vie réelle comme sur des plateformes digitales. Une attention particulière sera portée sur les jeunes, et les activités seront réparties tout au long de l’année, ponctuant les dates historiques et importantes, grâce à un renforcement des communications et de campagnes sur les médias sociaux. Le programme comprend des expositions, des représentations, des conférences, des évènements artistiques et des publications. Le programme se servira de l’histoire pour souligne de quelle manière l’activité humaine en Antarctique est passée de l’exploitation et la quasi-décimation de sa biodiversité à la protection et les études scientifiques, avec un message clair qu’il reste beaucoup à faire pour s’assurer que le continent est protégé.
Recommandations
9. Le Royaume-Uni recommande que la RCTA :
i) Encourage les Parties à promouvoir l’anniversaire de la découverte de l’Antarctique comme un évènement important de l’histoire mondiale. Saisisse l’occasion de ce bicentenaire (combiné au 60e anniversaire du Traité) pour présenter de quelle manière l’activité humaine en Antarctique est passée de l’exploitation à la protection puis à la science ;
ii) Invite les Parties à partager des exemples et des bonnes pratiques d’activités similaires sur le forum pour l’éducation et la sensibilisation ; et
iii) Examine s’il est utile d’œuvrer davantage pour encourager les groupes sous-représentés à participer et à travailler sur des questions scientifiques et politiques relatives à l’Antarctique.

1

[image: image1.png]